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C’est au « Mayflower » que nous avons passé la nuit. Trois appartements pour le groupe, c’était confortable et l’accueil sympathique. Un 

peu de stress avec le portail électronique, rien de grave ! 

Le rendez-vous est à 10h, dans le hall. On doit aller visiter la maison des produits régionaux.  Auparavant, chacun est libre. Robert doit 

d’abord rendre visite à Mireille. Il doit récupérer la facture de Pierrot le Camarguais mais surtout, il doit mettre un visage sur une voix, 

celle qui lui a permis d’organiser le séjour. On est un petit groupe à l’accompagner. Petite balade dans le Grau du Roi. Dimanche matin, 

c’est la fête des mères, les commerçants s’affairent, les repas pour midi se préparent aux étalages. On vérifie que la brouillade du pêcheur 

est bien celle qu’on nous a servie la veille ! Grâce à France, on saura que Mireille est la maman de Sébastien, un de nos guides d’hier. 

Direction : la route de l’Espiguette où  l’on va trouver notre lieu de rendez-vous. 

 La famille Orengo est déjà sur place et heureusement car malgré notre GPS, nous avons besoin d’aide ! Il y a là toutes sortes de produits : 

vins, charcuterie, riz … des produits locaux mais aussi de Provence, du Sud-ouest …….Nous sommes sur la route des campings, centres 

équestres …..tout pour le tourisme ! 
 

 

Dans chaque tour, des jeux de lumière projettent l’œuvre 

d’artistes contemporains : la source, les feuilles mortes, le 

renard ……. Grâce aux nombreuses explications, on 

plonge dans l’histoire : les croisades, les guerres de religion 

…….. 

La pause du déjeuner est bienvenue. Nous allons pique-

niquer à l’extérieur de la cité dans un jardin public. France 

en profite pour offrir à Robert, en guise de remerciements, 

soit disant au nom de tout le monde mais sans nous 

consulter (ça, c’est France !) un porte-clés doré 

représentant l’emblème de la Camargue. 

  

  

 

 

Dimanche 26 mai  

 

Aigues-Mortes 

 

Aigues-Mortes n’est pas loin. Le plus difficile, c’est de se garer. Non seulement, c’est 

dimanche, mais en plus, il y a le marché. Il faut prendre les billets avant la fermeture 

de midi. On pourra visiter les remparts à notre aise mais nous avons rendez-vous avec 

Franck, notre guide à 14h30 pour une visite commentée de la tour de Constance. 

A la billetterie, accueil chaleureux. On nous connaît déjà grâce à Robert qui a 

téléphoné, retéléphoné, demandé les noms, Franck est déjà là en attente d’un groupe 

qui l’a « laissé tomber » ! 

 

Les fortifications de la cité médiévale s’étendent sur 1640 mètres. Heureusement, il fait 

beau, pas trop chaud et la plupart des touristes déjeunent à cette heure-là, c’est idéal. 

On prend le temps de tout voir, on grimpe sur les tours, on admire le paysage : le canal 

du Rhône à Sète et tous ses bateaux, les scintillantes « camelles » des  salins, l’eau des 

étangs, rose, ici, bleue plus loin, la mer au fond et intra-muros, ces jolies maisons avec 

de tous petits jardinets plus coquets les uns que les autres. 
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Nous partons maintenant pour les Saintes Maries sauf Dany, Fernand, Célia qui rentrent directement. Nous espérons ne pas 

avoir de problèmes de circulation car ce Week-end a lieu le pèlerinage des Gitans. Fort heureusement, c’est terminé et nous 

aurons le plaisir d’admirer une belle roulotte typique qui s’en revenait  tranquillement au pas de son cheval (le conducteur 

était lui aussi typique !). Petite promenade le long de la plage et du port.  

 

 
 

 

 

Nous admirons la fierté des gardians à cheval avec leur 

chapeau, leurs belles chemises et leurs bottes pointues qui 

s’en reviennent eux aussi tranquillement. Des maisons de 

gardians, elles-aussi typiques longent la route avec leur 

toit en roseaux. Une chance que l’église soit encore 

ouverte ! Nous rendons visite à Ste Sarah avec ses belles 

robes et nous sommes surpris par la chaleur incroyable 

dégagée par toutes les petites bougies allumées en 

l’honneur des saintes. Combien de prières les 

accompagnent ? 

La ville est encore bien animée : ciel bleu, musique, 

boutiques, visiteurs nombreux …. 

 

  

Nous allons prendre un verre et profiter encore un peu de ce beau séjour en 

Camargue avant de prendre le chemin de retour et de tomber dans un 

embouteillage monstre vers Salon : les 60 ans de la patrouille de France ! 

Arrivés chez nous, un peu tard, on a pu profiter largement les uns des autres 

ainsi se connaître un peu plus !  

 

Nous retrouvons Franck et la tour de Constance, unique vestige du château 

construit sous St Louis.  Nous accédons à la salle haute par un escalier en 

vis.  L’épaisseur des murs est impressionnante : 6m ! Nous nous regroupons 

dans  une encoignure après avoir senti l’atmosphère particulière du lieu : le 

volume, les courants d’air, l’oculus, les inscriptions …….Franck ne nous 

décevra pas. Pendant 1h, il va nous plonger dans l’histoire, St Louis tout 

d’abord, roi et saint, les croisades, la réforme, Louis XIV (loin des clichés 

habituels), l’édit de Nantes, les guerres de religion….. Voici Abraham 

Mazel, chef des Camisards (huguenot des Cévennes) qui réussit à s’enfuir 

de cette tour devenue prison avec 16 de ses camarades. Voici Marie 

Durand, également protestante, emprisonnée pendant 38 ans et toutes ces 

femmes mortes de froid, de maladie, de folie…. 

 

Franck sait captiver son auditoire. Loin de débiter un discours attendu, il 

plonge avec subtilité au cœur de l’histoire et fait émerger, par ses 

questionnements, ses remarques étudiées, le comportement des hommes de 

cette époque.  Nous comprenons que l’être humain avant et encore 

maintenant est toujours le même dans son sectarisme, son intransigeance, 

ses croyances et ses certitudes. 

Nous montons sur la terrasse où nous dominons toute la région.  

  

 

Texte : Marie-Paule 


